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mation de St Paul aux Romains : la gratuité de la grâce.
Que d’âmes et que de pèlerins ne le comprennent pas. Pour­

tant Dieu fait ses dons comme il lui plait, et accorde ses grâces 
de guérison comme il l’entend.

“Qui es-tu, ô homme, pour contester avec Dieu."
Mais il nous fait plaisir de dire qu’aujourd’hui tout le monde 

prie avec ferveur : beaucoup s’attendent à quelque chose d’ex­
traordinaire, et tout le monde est heureux, confiant en la misé­
ricorde de Dieu qui certainement aura son heure de choix.

Cette prière d’aujourd’hui s’est égrénée d’heure en heure.
Shawinigan a commencé, arrivé le premier- Puis les cinq 

trains de Montréal ont deversé successivement leurs pèlerins 
au Sanctuaire ; et cela a duré toute l’avant-midi.

Après-midi, départ presque à toutes les heures. Alors, après 
la grande procession, le Rev. P. Valentin o. f. m., a occupé 
pieusement, devant les Stations du Rosaire, les pèlerins qui de­
vaient partir les derniers et n’avaient pu assister à tous les 
autres exercices.

Ajoutons encore que ce fut aujourd’hui une vraie journée de 
Tiers-Ordre, faite de chants, de prières et de pénitence.

* * *

Mercredi 24 Septembre.

Journée superbe pour les pèlerins des cantons de l’Est.
L’Eto.le va prendre, au quai Doucet ceux qui viennent de 

Warwick par le Grand Trunk : et un petit bateau, le Jessie Bain 
amène directement de Nicolet ceux qui viennent de la ville épis­
copale.

Monseigneur, appelé au Conseil de l’Instruction publique, 
n’a pu présider cette belle manifestation des fidèles de son dio­
cèse.

Je dis belle manifestation, et tout s’y prête : une de ces su­
perbes journées d’automne, tièdes et ensoleillées ; le cortège 
imposant d’un grand nombre de prêtres ; l’ample sonorité des 
belles voix du choeur de chant ; l’entrain, et l’union de ces pè­
lerins, venus d’une multitude de paroisses ; la fidélité aux exer-


